




Restaurant et salle de bal



L’église et sa place (Collection Émile Hérisson)



L’école laïque et républicaine intégrée dans les bâtiments de la mairie





La commune et le curé pouvaient compter sur la générosité de Jean Prat 
pour assister les pauvres.

Progrès de l’Oise du 21 janvier 1885



La place du Calvaire où devait être érigé primitivement le monument aux morts
(Collection É. Hérisson)





Je remercie M. Émile HERISSON,
auteur de « Mon village s’appelle Lacroix

», pour l’aide qu’il m’a
apportée en mettant à ma disposition
l’énorme documentation qu’il a ras­
semblée et M. Jean DESESSART,
Maire de Lacroix­Saint­Ouen, qui, à
l’occasion de cette recherche, m’a
ouvert les Archives de la Municipalité.

Arrêté du Maire du 1818.

Ordonnance du Maire du 12 février. 

Arrêté du 24 juillet 1824.

Demande transmise par le Maire au
Sous­préfet  en juin 1877.

Arrêté municipal du 17 février 1879.
On fêtait la Saint Sabot, patron
mythique des ouvriers et des profes­
sionnels du bois, ordinairement fêté
dans la deuxième quinzaine de février.

Ordonnance du Maire du 12 février
1822, alinéa 1.

Arrêté du 11 septembre 1825.

Délibération du 03 mai 1863.

Ainsi le 1 mai (jour de la Fête du
Roi) 1831, moment au cours duquel
le Maire appela « tous les habitants à
l’union et à l’amour de leur souverain 
et « au respect des lois et de l’ordre

15 août 1855 et 15 août 1860.

Délibération du 08 février 1852.

Délibération du 23 mars 1856.

Délibération du 18 janvier 1858.

Non signataires réguliers : LAN­
GLOIS Antoine, économe des Hôpi­
taux de Compiègne, SIMONET Flo­
rent, notaire honoraire, MEUNIER
Louis­Prudent, aubergiste, LESGUIL­
LER Jean­François, cultivateur.

Délibérations des 10 décembre
1885, 20 avril 1887, 15 juillet 1887.

Á partir de 1819, chaque année, en
raison de leurs mérites, les institu­
teurs et institutrices, dans la propor­
tion de 1 , pouvaient se voir décerner
la mention honorable, 1 sur 150 rece­
vaient la Médaille de bronze et 1 sur
300 la médaille d’argent, particulière­
ment prisée car une rente annuelle de
100 F y était attachée…

La Gazette de l’Oise du 22 août

Demande faite par Marie Adèle
FERRIOT, née le 30 juillet 1862 à
Crépot (Doubs), domiciliée au 6, Rue
de la Sous­préfecture à Compiègne.

« Toute discussion politique ou reli­
gieuse est interdite dans les réunions
de la Société » (Article II des statuts de
« La » de Lacroix­Saint­Ouen
déposés en 1895).

Archives municipales 1P1 « Culte
catholique 

Délibération du 04 février 1907.

Délibération du 06 juin 1907.

La Gazette de l’Oise du 24 mars
1906, le Bureau provisoire en fut ainsi
constitué : Président : Ferdinand MEU­
NIER, Vice présidents : Eugène CARON
et Auguste FERTE, Trésorier : Eugène

Au tour de scrutin les conseil­
lers municipaux conservateurs avaient
voté pour Eugène CARON, républicain
et doyen d’âge, pour empêcher l’élec­
tion de Ferdinand MEUNIER, maire de
1900 à 1904.

Délibération du 12 février 1914.

Délibération du 1er mars 1920.

Délibération du 14 mars 1920.

Délibération du 6 mai 1921, par 10
voix contre 2.

Ordonnance du 28 août 1823. Émile HERISSON « Mon 
s’appelle », 
Compiègne, 1999, p. 56.


